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CoBooara de aection «imolUné et alternatif, concours 
• é c i i f , ooanous individus»» «rtntiqu» e t atiiletiqw. 
{Qaasakter l t e i n ) . 

l i A«ir««. — Répétition «n musique d u momm-
assata d'cnitmbl*. « . o s s c u s » . n survaa raicxaauan 

L) 
1 heur* S/1 après-midi. — Rassemblement de* tocié-

4éa « u drvcra point» indiqué». (Voir dénié et consul-
ter la carte horaire ramage i chaque (ociété.) 

f ketiret précises. — Départ du défilé général de la 
rue de Dunàerque. 

S heures l,t. — Ftra rtofeuLS sons LA nvfcsiDtwcB 
sa II. L« Mmirrua DB LA Quamsa. — Programme: 
1* Waailli d a cortège, défilé devant le* tnbune . ; 
2* Exercice» d'msemble par lea élevé* de» école» ; 
3* Concoar» de mouvementé apéciaaz par lea sociétés 
désigné»*; 4* Production» apéciaJe» par les moniteur» 
da 1 Ecole da Joinvill», la 43' régiment d'infanterie et 
l e 16* bataillon de chasseur* à pied; 5 ' Production spé­
ciale de mouvement* avec massue» par l'Association 
régionale de» Gymnastes du Nord et da P»»-de Calai» ; 
6* Mouvement* d'ensemble généraux. 

7 heures lji du toir. — Banquet de» gymnaste». 
Son» la présidence da M. le ministre de la Guerre. 

9 heures du toir. — Place de le, République : Grande 
fête de nuit, concoure de ballet, tournois, pose» plasti­
que», tableaux militaire». 

Concert sur ta Grande-Place. Brillantes illumina­
tions. 

LUNDI 4 JUIN 
De I heure» à 11 heures du matin. — Continuation 

dea concours de section, spéciaux, individuels, artis­
tique e t athlétique (lotte). 

A u i v l a eu PRÉSIDENT DB LA RXTCBLIQUS. 

Midi. — Clôture du concours de tir. 
1 heure SU. — Rassemblement des sociétés, m a d o 

Btaac-âeeo. 
1 heures. — Défilé général. 

JTETB BBDBXAUI os L'UNION DES S o c i i r i s DB GTHNAS-
TIQU1 DB F B A B C S , BOUS LA FRKSIDBIOS DB M . FAL-
L l k B J S , FBXSIDENT DB LA R i P T S U O T / S . 
5 ancre» lft. — 1* Défilé devant les tribunes; 2* Ar­

rivée du Président de la République; 3 ' Exercices 
d'ensemble par le» élèves des écoles; 4 ' Productions 
spéciales par le» «ociété» désignées; 6 ' Productions spé­
ciales par les moniteurs de TEcole de Joinville, le 43* 
régiment d'infanterie et le 16" bataillon de chasseur» 
à pied ; 6* Productions par l'Association des gymnas­
tes du Nord et do Pa«-de-CaJai» ; 7* Mouvements d'en­
semble généraux (5,000 exécutants) avec accompagne­
ment de» musiques de la Vil le; 8 ' Présentation des 
drapeaux ; 9* Remise du drapeau fédéral ; 10* Distri­
bution de» grand» prix (Carnot, Félix iFaiare e t Em. 
Loobet) ; i l * Départ du Président de la République. 

C u r n n u DB LA T*TB. — Banquet officiel. Fête de 
nuit. Ulummations générales de la ville. Bals popu­
laires. 

MARDI 5 JUIN 

9 heurt». — Distribution de» récompenses au ThéeV 
tre municipal, place Leverrier. 

Excursions à Bruxelles. 

Le cortège 

Voic i la liste des sociétés qui part ic iperont à la 
Cite fédérale e t l'ordre du défilé i 

1. La Uaubeugeoise (Nord) ; 2. La Cambraisienne, 
id. ; 3. Le Sport >i ancien (Meurthe-et-Moselle) ; 4. L'Ac­
tive de Caudry (Nord); 5. L'Etoile do Sains du Nord, 
id. ; 6. L'Honneur, de Douai, id. ; 7. L Avenir de Fi ­
ches- Thumesnil, id. ; 8. En Avant -de Valenciennes, id. ; 
9. La Communale de Sin-le-Noble id. ; 10. Pro Patria, 
Douai, id. ; 11. La Fraternelle de Fàches-Thumesml.id. ; 
12. La Dunkerquoise, id. ; 13. La Renaissance de Marcq-
en-Ûansul, id. ; 14. La Fraternelle de Champagne sur-
Seine ; 15. L a Vaillante de Haulchin (Nord) ; 16. L'Ave­
nir du Vieux-Lille, id. ; 17. Lea Chasseurs Nanccens, 
(IMeurthe et4.Moselle) ; 13. L'Alsacienne-Lot raine de Pa­
ris (éSemeJ ; 19. La Rouennaise (Seine inférieure) ; 20. 
L'Union liaubourdinoise (Nord); 21. Association Athlé­
tique Auxrtaine (Gers) ; 22. La. Gravehnoiie de Qra-
veline»; 23. La Jeanne d'Arc, de Loos (Nord) ; 24. La 
Vanvéenne, de Vannes; 26. L'Avenir de fa Beance 
(Chartres) ; 26. La Jeunesse du 16* arrondissement, Pa­
ris (Seine) ; 27. Le Réveil de Quesnoy-sur-Deûle (Nord) ; 
28. L'Avenir de Thaon (Vosges) ; 29. La Française, de 
Lille (Nord); 3 0 . . L a Bastidienne de Bordeaux (Gi­
ronde) ; 3H. L'Amicale de Lormont (Gironde) ; 32. So­
ciété de eymnastkjue de dlâteaunenault (Indre-et-
Loire) ; 33T L'Avenir de Vire (CeJvados) ; 34. Société 
municipale du VU' arrondissement, Paris ; 36. L'Avant-
Garde de Villerupt; 36. L'Avant-Garde de Montmo­
rency (Seine-et-Oue) ; 37. La, Vaillante de le Bouscat; 
38. La Devilleise, Deville-lez-Rouen ; 39. Union Sportive 
Fivoise, Lille (Nord) ;.40. Lee Enfants de Talence (Bor­
deaux) ; 41. La Cuaeorde d'Oran (Algérie); 42. La 
Franco-Ruaso de Villcrs-Brctonneux ; 43. La Régénéra-
tricerde Lens (Nord) ; 44. L'Honneur du n* 8 des Mines 
de Lens; 46. Association de l'Ouest; 46. Le Régénéra­
trice d'Asniéres; 47. Lea SapeiiTs-Pompiers de Lille 
(Nord) ; 49. En Avant, Valenciennes [Nord) ; 
£0. L'Etoile de Calais (Pas-de-Calais); 61. La Vaillante 
de Valenciennes (Nord); 62. lasy-les-Moulineaux 
(Seine) ; 63. L'Avenir d'Aniches (Nord) ; 64. «aint-
Omer; 56. La Populaire de Gand (Belgique); 66. La 
Courtraisienne, Courtrai (Belgique) ; 57. Cercle des 
Jeunes gens de Glilin, id. ; 58. La Populaire de Lou-
vain, idT; 59. La Marchiennoise, Marchienne-au-Pont, 
id. ; 60. Help-U-Zelf, Saint-Nioolas-Waes (Belgique); 
61. La Populaire de Zélé, id. ; 62. Vriedschapp de Gand, 
id. ; 63. La Grammontoise de Grammont. id. ; 64. Rust-
Roest de Jette-S'aint-Picrre, id. ; 66. Voksvercnignig de 
Sain^NicoIas-Waes, id. ; 66. L i Thudinienne de Thuin, 
id. ; 67. La Libre Wervieqiioise de Wervirq. id. ; 68. 
L'Alliance d'Ath, id. ; 69. C'errlo de gymnastique de 
Pénrwel», id. ; 70. Recht en-Vride fMont-Saint-AmandV 
lcz Gand, id. ; 71. Wryhcidsliefde, Gand, id. ; 72. Les 
Dévoués de Quiévrain, id. ; 73. Gélneà-m-T' Werk de 
Gand, id..; 74. L'Ehghiennoise d'Enghien, id. ; 75. Cor­
d a Royal de Mons, id. ; 76. Club Ansois d'Ans, id. ; 77. 
(Société Ghislainnoise de KaintrGhiskiin, id. ; 78. Progrès 
par le Travail de Messine, id. ; 79. La Spartiate de Na-
mur, id. ; 80. Maastchappy de Jonghe-TraneTs-Deinze, 
id. ; 81. Ô u b Gymnastique de Louvain, id. ; 82. Limbnr-
gia Halen, id. ; 88. Olympia d'Anvers, id. ; 84. La Re­
naissance de Renaix, id. ; 85. Volkoring d'Anvers, id. ; 
86. Union Gymnastique Merbienne de MeTles-le Châ­
teau, id. ; 87. fSociété de Gymnastique de Schaerbeck-
les-Bruxel)es, id. ; 68. L'Espérance de Boussu, id. ; 69. 
L a Liberté do Tournai, id. ; 90. Sparts, Ninoves, id. ; 91. 
L'Ancienne de Saint-Gilles lez Jiruxclles ; 92. La Frater­
nelle de Bruxelles, id. ; 93. La Gauloise de Wattrelos 
(Nord); 94. La Vaillante de Clichy (Seine); 95. L'An­
cienne de Roubaix (.Nord); 96. Filature d'Auchy>s-
Hesdm (Pas-de-Calais) ; 97. L'Alerte de Bteno-Misseron 
(Nord) ; 98. Société do gymnastique de Caen (Calva­
dos) ; 99. Personnel des Usines Solvay de Dombaslo 
(Meurthe-et-Moselle) ; 100. La Haumontoise de Hau-
mont (Nord) ; 101. Pro Patria de Lille (Nord) ; 102. 
d'Avenir de Brnay (Pas-de-Calais); 103. Le Drapeau 
de Paris (Seine) ; 104. Saint-Maurice.Fives-Lille (Nord) ; 
106. Le Réveil de Boulogne sur-Mer (Pas-de-Calais); 
106. La Patriote de Louviersé (Eure) ; 107. La Jeune 
France 'Armentières (Nord); 108. IJI Sa int Quentinoise 
de Raint-Quentin (Aisne); 109. La Morcérienne de M6-
ciéres (Ardennes) ; 110. L'Etoile d'Armentières (NoTd) ; 
111. La Jeanne d'Arc de Roubaix (Nord) ; 112. L a Con­

corde du Pont-de-Nieppe ; 113. Le» Qifant» de Lorient 
(Morbihan) ; 114. Les (Enfants de la Loire, Roanne: 115. 
L'Ancienne de Béthune (Pas-de-Calais) ; 116. Société de 
gymnastique de Versailles; 117. L'Espérance de Stains 
peine) ; 118. La Déodacienne de CSamt-Dié (Vosges) ; 
119. Société de Bonnevoie, GTand-Duché de Luxem­
bourg ; 120. L'Alerte de Remieh, id. ; 121. L'Avenir da 
Hollerich, i d ; 122. La Courageuse de Romilly-sur-
Seine; 123. Tous pour la Patrie, Arcachon; 124. La 
Française de Saint-Giron (Ariège); 1£6. La Bougiva-
laine de Eougival (Seine-et-Oise) ; 126. L'Avenir Mon-
didérien (Somme) ; 127. La Ruche d'Elbeuf (Fure) ; 1ËB. 
L'Espérance ds la Garenne d'Espinac; 129. L'Amicale 
de Saint-Omer (Pas-de-Calais); 130. L'Avant-Garde de 
Lys le*-Lannoy ( Nord) ; 131. L'Avenir de Wignehics 
(Nord) ; 132. L'Espérance de Villenenve-SaintGeorges 
(9eine-et-Oise) ; 133. L'Alsace-Lorraine d'Armentières 
(Nord) ; 134. La Pacifique de Guise (Aisne) ; 135. La 
Soissonnaise de Soissons (Aisne) ; 136. L'Alfortvilloise 
d'Alfortville (Seine) ; 137. Société de gymnastique d'An­
gers (M.-et-L.) ; 138. L'Espérance cTAngoulême (Cha­
rente) ; 139. Le Réveil de Troyes (Aube) ; 140. La Con­
corde de Bertry (Nord) ; 1411. La Sportive de Clermont-
Ferrand ; 142 La Neuvilloise de Neuville-en Ferrain 
(Nord) ; 143. La Patriote de Troyes (Aube) ; 144. La 
Fraternelle d'Argenteuil (Seine-et-Oise) ; 146. La Pa­
triote de Levroux (Indre) ; 146. La Fraternelle de Ma-
samet (Tarn); 147. La Patriote de Croix (Nord); 148. 
La Roubaisienne, Roubaix (Nord) ; 149. L'Alsace-Lor­
raine d'Elbeuf (Seine-Inférieure) ; 150. La Revanche de 
Wambrechies (Nord) ; 151. Les Enfants de Cbâlons-sur-
Marne ; 162. La Revanche de Wattignies (Nord) ; 163. 
L'Arvemois de Clermont-Ferrand (Puy-de-Dôme); 154. 
L'Espérance de Vilrers-Bretonneux; 165. La Rochelaise 
de La Rochelle (Charente-Inférieure) ; 066. En Avant, 
Gradi^nan (Gironde); 157. L'Avenir Hellemmoi»; 158. 
L'Union Charenton de Saint-Maurice; 169. La Lan-
novenne, de Lannoy; 160. L'fopoir de BeuvTy; 161. 
L'Espérance de Dreux (Eure-et-Loire) ; 162. La San-
tone de Saintes (Charente-Inférieure) j 163. La Fran­
çaise de Paris; 164. La Saint-Thomas d'Aquin, Le Ha­
vre ; 165. En Avant, ds Lillers (Pas-de-Calais) ; 166. Les 
Philippins de Rouen (Seine-Inférieure) ; 167. La Secli-
noise, de Secl in; 168. La Concorde d'Orchies; 169. 
L'Avenir de Liévin (Pas-de-Calais) ; 170. La Fraternelle 
Onnaingeoise (Nord); 171. La Patriote de Somain; 172. 
La Patriote de Saint-Denis ; 173. L'Avenir de l'omises 
(Nord) ; 174. La Picarde d'Amiens ; 175. La Laonnaise 
de Laon (Aisne) ; 176. La Fraternelle de la Neuville-lez-
Roon (Meurthe-et-Moselle) ; 177. L'Indépendant de 
Clermont-Ferrand (Pas-de-Calais) ; 178. I « Bergeraçoise 
de Bergerac (Dordogne) ; 179. La Patriote, Pessac (Gi­
ronde) ; 180. Bordeaux-Longchampa (Gironde) ; 181. 
L'Ancienne de Tours (Indre-et-Loire) ; 182. Là Berri­
chonne de ChateauToux (Indre) ; 183. Les Sans-Soucis 
de P a r i s ; 184. L'Abbevilloise d'Abbeville (Somme); 185. 
Patrie de Bizerte (Timi«ie) ; 186. La Française du Petit-
Ronchin ; 187. La Revanche Hellemmoise ; 188. L'Espé­
rance de Wasquehal; 189. La Patriote de Wattrelos; 
100. La Concorde de Lille ; 191. L'Hallninoise d'Halluin ; 
192. La Fourmisienne de Fourmies ; 195. La Fraternelle 
d'Hem ; 194. L'Ecole d'Alembert de iMontévrani (Seine-
et-.Marn«) ; 195. L'Honneur de Lille ; 196. La Société de 
gymnastique d'Arras ; 197. L'Ancienne de Lens ; 198. 
Société municipale de Denain ; 199. La Républicaine de 
Querouble (Nord) ; 200. Comité d'organisation de la 31* 
fête fédérale, Bordeaux; 201. La jeunesse du' Blanc-
ISeau, Tourcoing; 202. L'Union Tourquennoise, Tour­
coing. 

L'itinéraire 
Le défilé des soc ié tés s'effectuera selon l ' i t iné­

raire c i -contre : 
DiHANCiTE 3 jvm. — Rassemblement: rue de Dun-

Icerque. Rues de Paris, de l'Abattoir, Nationale, des 
Poutrains, place du Calvaire, rues Saint-iPierre, de 
Gand, .Saint-Jacques, Grand'Place, rues de l'Hôtel de 
Ville, de la Paix, de l'Industrie, Verte, Condorcet, bou­
levard de l'Egalité. 

LUNDI 4 JUIN. — Rassemblement : rire du Blanc-Seau. 
— Boulevard Gambetta, rues Victor-Hugo, de la Fon­
derie, de Roubaix, place Sébastopol, rue Carnot, Grand'­
Place, rues de Tournai, du Château, Winoc-Chocquecl, 
de Guisnes, de la Croix-Rouge, du Chêne-Houplino, 

L'arrivée du minis tre da la Cuerre 
Le ministre de la guerre qui t tera P a r i s d imanche 

mat in pour se rendre à la fê te de gymnast ique . M. 
E t i e n n e déjeunera à la préfecture de L i l l e ; il ar­
r ivera à Tourcoing vers trois heures . Le soir , il 
rentrera coucher à Li l l e . 

Le lendemain , le min i s tre retournera à Tourcoing 
en prenant place au passage dans le tra in présiden­
t iel . M. E t i e n n e sera accompagné de M. Trousscl lc , 
chef de son cab inet c ivi l e t des c o m m a n d a n t s Jou i -
not , Gambet ta , e t J u l i e n , s e s officier» d'ordonnance. 

dépar t des t r a i n s d a n s l a période d e d ix à onze 
heures d u m a t i n , e t de hu i t à neuf heures d u so ir , 
seront à pou près complètement suspendus. 

Le prix d'entrés à l ' E x p o s i t i o n 
L e Comité directeur de l 'Exposit ion a décidé que 

le lundi de la Pentecô te ; jour de la v i s i t e de M. 
Fal l i ères , P r é s i d e n t de la Républ ique , le pr ix d u 
t i e k e t d 'entrée sera i t porté à 2 francs d e 10 heures 
du m a t i n à c inq heures du soir . A cinq heures d u 
soir , le prix sera ramené à 1 franc jusqu'à l 'heure 
de la fermeture . Les abonnements ne seront pas 
suspendus . E n temps ordinaire , l e p r i x d u t i c k e t 
e s t de 1 franc. Les lundi e t jeudi le pr ix du, t i c k e t 
est de 0 fr. 6 0 cent imes . 

D imanche prochain, M. lo min i s t re de la Guerre 
v i s i t era l 'Expos i t ion e t c'est à l 'Expos i t ion q u ' a u r a 
lieu le banquet des gymnastes , présidé par M. le 
min i s t re de la Guerre. A cet te occasion il y aura 
u n e grande f ê t e de n u i t . I l e n sera de m ê m e le lun­
di so ir . 

P e r m i s s i o n s aux mil i taires t o u s lea drapeaux 
On nous communique la note s u i v a n t e i 
» L'Administration m«nic:pale rappelle aux famille» 

des militaires que, sur sa demande, M. le ministre de 
la Guerre a donné des instructions aux généraux en 
chef des 1er et 6* corps d'année pour donner des per­
missions aux jeune» soldats originaires de Tourcoing, 
pendant les fêtes des 3 e t 4 juin; malgré l'annonce qui 
en a été faite dans les journaux, la Mairie reçoit encore 
des lettres pour demander des permissions aux colo­
nels. C'est aux soldats eux-mêmes à les demander. » 

LA VISITE DU PRÉSIDENT 
La service d'ordre 

Les troupes d ' infanter ie e t de cavalerie qui as­
sureront le service d'ordre, les escortes du Prés i ­
dent de la R é p u b l i q u e e t d u minis tro de la Guerre , 
pendant les deux jours de la fête fédérale de gym­
nast ique , v i ennent d'être désignées . El les arrive­
ront d imanche m a t i n à Tourcoing, e t y séjourne­
ront jusquo mardi m a t i n . 

Ces troupes s o n t les su ivantes : 3 batai l lons du 43e 
d ' infanter ie de Li l le , 3 batai l lons du 33e d' infan-
ter io d'Arras, 2 batail lons d u 127e de l igne de V a ­
lenciennes , 1 batai l lon du 1er de l igne d e Cambrai , 
2 batai l lons d u 6 4 e de l igne d'Avesnes , e t 2 batai l ­
lons d u 145e do l igne de Maubeuge . 

L a cava ler ie des escortes présidentie l les se com­
posera d'escadrons du 4u cuirassiers , du 19e chas­
seurs à cheval e t du 21e dragons . 

L e s salves d'art i l lerie seront t irées par une sec­
t ion d'art i l ler ie , commandée par un cap i ta ine . D e 
plus près de 610 gendarmes à cheval sont a t t e n ­
d u s à Tourco ing a v a n t d imanche. 

La service daa traîna 

P r é v o y a n t une grande affluence d e voyageurs 
pour Tourcoing, h l 'occasion de la v i s i te prés iden­
t ie l l e , des t ra ins spéc iaux seront organisés par la 
Compagnie du Nord qui c irculeront e n t r e Li l le , 
Tourco ing e t Mouscron. 

D e nombreux t ra ins supplémenta ires seront , e n 
outre , mis e n marche e n t r e Tourcoing , Ha l lu in e t 
M c n i n . 

Enfin, des t r a i n s de plaisir à marche rapide e t à 
prix très réduit seront mis en marche le 4 j u i n sur 
Tourcoing , a u dépar t de P a r i s , R o u e n , R e i m s , H i r -
son e t Dunkerque . 

D e s affiches spéciales feront c o n n a î t r e au publ io 
les heures de ces t r a i n s de plaisir e t le prix des 
bi l lets . 

Le publ ic fera bien de ten ir compte de ce que , 
e n raison des mesures imposées pour la récept ion 
e t le départ du Prés ident de la Républ ique d a n s 
La g a r e d e Tourcoing, lo 4 j u i n , l 'arrivée e t le 

TERRIBLE ACCIDENT RUE DES PIATS 
U n écolier écrasé par uns voltura, •— Mort 

foudroyants 

U n très grave accident s 'es t «u-oduit mercredi 
soir rue des P i a t s , répandant la pfus v ive émot ion 
d a n s tout le quart ier . C'étai t l 'heure de la sort ie 
de l'école. Parmi les pet i t s garçons fréquentant 
l 'école communale dir igée par M. L a g a c h e e t qu> 
re tourna ien t chez e u x , se trouva ient deux enfanta 
de M . e t M m e Verwée-Vermaudet , qui hab i t en t 
r u e do N o r m a n d i e , 29. C'é ta ient les d e u x plus 
jeunes , Orner, âgé de 6 ans e t demi, e t Gus­
t a v e , âgé de 4 a n s . Les deux autres , d o n t l 'un a 
fa i t récemment sa premièro communion , é t a i e n t 
restés à l'école pour suivre l 'étude. 

A l ' intersect ion des Tues des P i a t s e t d u Collec­
teur , les écoliers rejo ignirent une vo i ture à quatre 
roues chargée d e tonneaux e t condu i t e par M. 
H e n r i B r o u x , 33 ans, domest ique chez M. Louis 
Tiers , négoc iant e n huiles e t savons , r u e des Arts , 
à R o u b a i x . Le véhicule remonta i t la rue d a n s la 
direct ion de la frontière. S a n s ê tre aperçu d u con­
ducteur qui leur tournai t le dos, Orner Verwée se 
suspendi t à l a barre do fer fixée a l'arrière du 
véhicule , mais après quelques efforts inut i les , i l 
ne réussit pas à s'asseoir e t tomba sur le sol. Les 
autres e n f a n t s témoins do l 'accident n 'eurent pas 
le t e m p s do pousser un cri : le pauvre p e t i t roula 
au d e v a n t d e la roue e t celle-ci lui fractUTa 
l 'épaule , puis lui écrasa la t ê t e . Le crâne fut brisé 
e t la cervel le ja i l l i t dans la poussière. 

L e conducteur, au même moment , Tessentit un 
seubresaut , mais , n'y prenant po int garde, il cont i ­
nua i t sa route alors que des appels le firent s'ar­
rêter. Un homme accourai t e n cr iant : Mais vous 
venez d'écraser un e n f a n t ! 

M. Broux s a u t a auss i tô t à bas de son s iège e t 
«wurut au p e t i t écolier é t endu inerte par terre . 
S e s pe t i t s compagnons , pris d'épouvante , s ' é ta ient 
enfu i s dans t o u t e s les direct ions. 

L a v ic t ime fu t transportée à la filature de M. 
M o t t e e t la concierge se préparai t à lui donner les 
premiers so ins . Mais 1 écol ier é t a i t mort . P e u 
après, arr iveront , deux médec ins appe lés par té lé-
phono. Mi. lo docteur Defossez ne put que cons­
t a t e r le décès. Il appri t ^u i -même l a terr ible nou­
vel le à la pauvre mère, Mme Verwée qui , préveuuo 
do l 'accident par son plus j eune fils, é t a i t accou­
rue devant la porte de l 'usine. 

A 5 heures e t demie , M. Nieders t , commissaire 
de police du 3e arrondissement , s 'est r e n d u dans 
le quart ier pour faire une enquête . 

Le domest iquo, auteur involontaire de l 'accident , 
m a n i f e s t a i t un profond désespoir. Quant au père 
de la v i c t i m e , i l a é t é prévenu à son retoux de 
l 'usine d u terrible malheur qui le frappai t . 

UNE MORT MYSTÉRIEUSE 
Une Interview. — L'enquête 

Lundi m a t i n , une ouvrière so igneuse , Euphras io 
Bruync l , 30 ans , femme de M. A u g u s t e Verhu l s t , 
32 ans, t i sseran. l , ava i t q u i t t é son domici le , rue 
du Touquet , 237, afin d'aller à l 'us ine Cau, rue 
du Midi , où elle travai l le . S o n mari , de son côté , 
s 'é ta i t rendu à l 'ouvrage. M m o Verhulst avant d'en­
trer , acheta pour 20 cen t imes de saucisson. A v a n t 
le déjeuner , el le se p la igni t à ses compagnes , di­
sant qu'ello ressenta i t des douleurs dans le bas 
ventre . El le pr i t son ropas à sept heures e t u n e 
heure plus tard ou la v i t encore manger une tar ­
t i n e avec du café . A hui t heures e t demie , e l le dé­
clara quo ses douleurs intest inales devena ien t plus 
v io lentes e t soudain elle fu t prise de vomissements . 
Enfin, son indisposi t ion s 'aggravant , force lui f u t 
de qui t ter lo t rava i l e t do retourner chez e l le . 

L'après-midi 66 passa sans amél iorat ion e t d a n s 
la nu i t , vers une heure du m a t i n , l 'ouvrière ren­
d a i t le dernier soupir. A l 'examen d u corps, les 
médec ins cons ta tèrent des s ignes d e décomposit ion 
équivoques e t ordre f u t donné de surseoir a u x fu­
nérail les . 

Nous avons pu voir , mercredi , M. Verhuls t e t 
voici c e qu' i l nous a déclaré. 

« Ma femme n'é ta i t pas malade a v a n t de part ir 
lundi mat in ; e l le s e portai t du reste fort bien de­
puis quelques années . E n se rendant à l 'usine, e l le 
acheta d u saucisson pour son déjeuner e t quand 
j e revins à midi , el le me déclara qu'el le é ta i t souf­
f r a n t e e t qu'elle se croyai t empoisonnée . J e lui 
offris d'aller chercher un médec in , mai s sous pré­
t e x t e qu'el le s e s e n t a i t alors un peu m i e u x , el le 
refusa. Le soir, je la trouvai beaucoup p lus mal 
e t j e me mis à la recherche de M. le doc teur Casier, 
de Mouscron et de M. le docteur Debuchy, de Tour­
coing. M a femme mourut dans la e iui t e t depuis 

lors lea médec ins sont venus plusieurs fois a ins i 
que le commissaire de police. » 

C e s t mardi soir que M * Nieders t s'est rendu rue 
du Touquet pour e n t e n d r e les déc larat ions de M. 
Verhuls t . L e parquet a é t é prévenu e t il e s t a t t e n ­
d u à Tourcoing pCur aujourd'hui , j eudi . 

M m e Verhuis t é t a i t mère d ' u n e p e t i t e fille de 
dix a n s . 

R É U N I O N D U C O N S E I L M U N I C I P A L . — 
Mercredi à s i x heures e t demie du soir , le Oonse'l 
munic ipa l de Tourcoing s 'est réuni e n s é a n c e offi­
c ieuse , sous la présidence de M. Dron , député-
maire . Le Conseil s'est occupé des récept ions qui 
«UTont l ieu à l 'Hôte l de Vi l l e à l'occasion des v i ­
s i t e s du min'stre d e la Guerre e t du P r é s i d e n t de 
la Républ ique . 

J A R D I N S O U V R I E R S . — Afin de facil iter aux 
ouvriers la culture d'un jardin, le Comité de l 'As ­
soc iat ion de s Jardins ouvriers de Tourcoing; s e 
c h a r g e de faire exécuter l e s travaux néces sa i re s 
pour met tre e n bon état l e s terrains qui sont à sa 
d i s p o s i t i o n au fur et à m e s u r e que l e s d e m a n d e s 
sont fa i tes . 

Il e s t rappelé q u e c e s jardins sont d o n n é s s s a n s 
d is t inct ion d'opinion » à tous l e s che f s ou sout i ens 
de fami l l es c o m p o s é e s d'au m o i n s quatre enfants . 

L a sa i son avance , et on ne saurait trop s 'empres­
ser de d e m a n d e r l e s jard ins qui res tent à distr i ­
buer. 

R u e Fin-de- la-Guerre : s 'adresser à M. l e D r 

V e r m e s c h . — R u e Lorth io i s ( M o u v a u x - l e s - F r a n c s ) , 
rue de l 'Abattoir , à M. Depoorter , 36, rue de la 
V i g n e . — R u e s d u Halo t , de la B lanche -Por te , 
d'Angleterre, de S trasbourg , à M. S i m o ë n s , 43 , 
rue des Carliers. — R u e de l 'Epidème, à M. Jo­
seph Loridant , rue de Roubaix . — R u e A u g e r e a u , 
à M. D e l a h o u s s e , 120, rue de G u i s n e s . — R u e 
d'Anor, à M. T h e r y , 152, rue du Cl inquet . 

A LA C A I S S E D Ê P A R C N E . — Il y aura 
séance à la Caisse centrale , samedi , 2 j u i n , à dix 
heures du m a t i n . 

, A R R I V A G E S D U 30 MAI 19C6. — Marée, 850 kfl. ; 
cerises, 190 kil. ; asperges, 70 bottes ; abricots, 6 lui. ; 
ponrmes de terre, £M0 Cil. ; beurre, 50 kilos. 

A L A FRONTIERE. — U n convoi de sept expulsés, 
dont une femme, a été conduit à la- frontière, dans la 
matinée de mercredi, par les soins de la gendarmerie. 

E N T E R R E M E N T D U J O U R : Mlle Charlotte Des-
venain, église Saint-Christophe, à 9 h. 1/2. 4022 

6 P O R T R A I T S S O I C N É S , S francs, 81 , rua 
Deaurmont, Tourcoing. 741 

QUESN0Y SUR-DEULE 
W E R V I C 0 - S U O 

IMPORTANTE SAISIE DE TABACDE CONTREBANDE 
Dans la nuit de mardi à mercredi, vera vme h«ure, 

le brigadier Saint-Martin, le sous-brigadier Vasiden-
bussche et le préposé Auvray, au cours, d'une romle, 
inspectaient particulièrement les rive* de la- Lys. 

A un kilomètre environ du bureau des douanes, ila 
apercureait six hommes qui se dirigeaient de leur côté, 
portant chacun un a&sez volumineux ballot. A la- vue 
des douaniers, les fraudeurs abandonnèrent leurs mar­
chandises et s'enifui»rent à toutes jambes dans la direc­
tion de la- rivière. Le-s douaniers se mirent à leur pour­
suite et Arrivèrent sur la rive juste à temps pour voir 
les fuyan'a sauter dans une barquette amarrée à cet 
endroit et ramer vigoureusement pour atteindre la rive 
belge. 

Les ballots abandonnés contenaient 285 kilos de ta­
bac de Moravie, d'une valeur de 3,375 francs. 

ENTREPRISE GÉNÉRALE D'AMEUBLEMENTS 
E C L A I R A C E , O B J E T S D ' A R T 

M O R E L - G O Y E Z , 29, rue Eiquermoise, LILLE 
L I L L E 1 9 0 2 , M E M B R E D U J U R Y 

LILLE 
L ' A C C I D E N T M O R T E L D E T R A M W A Y 

Autopsie da la victime 
Commis par M. Delsdé, juge d'instruction, M. Ua-

tilleu], médecin-légiste, assiste do M. le docteur l'a-
toir, a procédé hier » l'autopsie du cadavre du mal­
heureux Vasseur, qui fut victime, dons 1A nuit de 
samedi à dimanche, du terrible accident de tramway 
que nous avons relaté. 

Les médecins ont relevé sur le corps de l'infortuné 
caniiionneuT des plaies contuses à la lace, sur les mem­
bres et dans la région lombaire. Lis ont en outre dé­
couvert une imiportante fracture du bassin, brieé en 
deux endroits. Ces lésions ont dû être faites par le 
chasse-corps au moment du passage du car sur le corps 
de Vasseur, qui fut retrouvé comprimé sous, l'énorme 
poids de la voiture. 

L'autopsie a encore établi que la victime n'était pas 
ivre au moment de l'accident. L'estomac n'accusait pas 
la présence exagérée de liquides autres qu'un ipeu de 
bière que Vasseux avait absorbé au cours de sa tournée 
de livraison d'eaux gazeuses dans les estaminets où «on 
service l'appelait. 

M. i>ela,e entendra sous peu le wattman et le con­
ducteur du tramway homicide, ainsi que les témoins 
de l'accident. 

O U V R I E R S D'ART. — Union Françai.-e de la Jeu-
neête. — Un arrêté ministériel vient de 'prescrire l'ou­
verture de prochains concours départementaux pour 
permettre à une catégorie de jeunes gens .ouvriers d art, 
de bénéficier encore de l'article 213, loi du 15 juillet 
1839 (engagement d'un an). lEsn raison de cet arrêté, 
M. bcratzki, professeur à l'Union Française, repren­
dra momentanément à l'école de la rue des Poisson-
ceaux, les dimanche, d dix heures et demie du matin, 
et lundi, à six heures du soir, les cours de composi­
tions et études des stylos applicables aux diverses in­
dustries d'art, en vue d'assurer aux ouvriers la réussite 
auxdit» concours. 

S'adresser le phi» tôt possible, pour inscriptions et 
renseignements supplémentaires, rue Golson, 7, Lille, 
le mercredi e t le jeudi, de une heure à trois. 

U N G'RAVE ACÇIiDEINT. — M. Delgutte, entre­
preneur de maçonnerie, rue Mirabeau, 76, était occupé 
avec quatre ouvriers à desceller une grille en fer forgé 
pesant environ 500 kilos, dans la propriété de M. Coe-
voet, rue de Fiers. Soudain, cette grille se détacha du 
mUT et tomba sur un ouvrier maçon, M. Charles Du-
mortier, âgé de 33 ans, (demeurant rue Faidherbc, 1S5, 
à Helleonmes. (Le malheureux reçut le choc sur le d o s ; 
il fut relevé awee une blessure .grave à la colonne ver-
tcibrale. M. le docteur iBoarnoville lui a donné des 
soins et l'a fait transporter à l'hôpital Saint .Sauveur. 

A R R B S l U r r i O N D ' U N A N C I E N CHANGEUR.— 
En vertu d'un mandat d'amener du parquet de Bru-

. IQURKAL DE-ROUBAfm-
M M S » S H - H - - m s — — s a s s ^ -
xeUes, Désiré Manda, ex-oharrgeur, accusé de faux, Vol 
et détournement» i BruroHej, a été arrête mercredi 
matin, rue de Jouera «»>»S<M 

1 S'-, 
HrS-2H-!13-2l5, rw di Clll/,, 

frisp/set Fwtt-tui-Cfitnts 
R O U B A I X 

MAISON DE O f O l l 
«aTon comple t d a d e m i 

O e u i l e n 1 4 » » « r e s L o e « u » i i 
d e ChAIea. lui) 

CONVOIS FUNÈBRES * 08ITS 
MEdiUYS qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 

r» l r»-P»« du décè, de Monsieur AÎol» TrUJBEBBN 
ancHMi boucher, décédé à Roubaix, le 09 mai 1906 dans 
s a f i ô année, administré du Sacrement de r&tram*. 
Onction, sont pries de considérer le présent avis com­
me en tenant lieu e t de bien vouloir aaiiïter à la Messe 
de Cor/voi, qui sera oélébrée l e jeudi M courant, à sept 
(heures, aux Vigiles, qui seront chantées le même jour, 
a cinq heures et aux Convoi et 'Service Solennel», qu'­
auront lieu le vendredi 1er juin, i neuf heures et de 
mie, en l'égjise Sainte^Hlisafceuh, sa paroisse, i Rou 
baïx. — L 
la Justice, près du 

- Rou-
_ la maison mortuaire, place de 
.Cheval Blanc », 4 9 h. 1/1. 

*?"•*• . N e r o u s as surez p a s sur la vie. 
N'assurez pas de dot a TOS e n f a n t s . 
N e versez rien e n rente Tiagère , J ' 
S a n s consul ter l es tarifs de la - i 
S O C I E T E C E N E R A L E N E E R L A N D A I S E . 
Sér ieux a v a n t a g e s . Sécuri té abso lue 
E. C O L I N - L E C O U T R E , a g e n t généra l , 
24, rue d 'Alsace , R o u b a i x , 939—J 

CABARETIERS, 
e n versant c inquante franc» de su i te , et en îaîs> 
sant vos bénéf ices jusqu'à comple t pa i ement d e 
l'action au cours du jour de la l ibérat ion, v o u s 
devenez p o s s e s s e u r d 'une act ion de fondat ion d e 
LA C O N F I A N C E qui v o u s donne droit à un crédit 
é g a l au montant des s o m m e s v e r s é e s , 

PARTICULIERS, 
pour v ing t franca, v o u s pouvez avoir u n e act ion da 
travail , qui ne donne pas de div idende, mai s par-* 
t ic ipe, au m ê m e titre que l 'act ion de fondat ion, à 
la total i té de s bénéfices sur tous l e s achat s qui 
doivent être payés comptant . 

Bénéf ices d i s tr ibués pour l 'année i gos l 
8 fr. 42 par rondel le d e bière bourgeo i s e i r e 

qual i té , c e qui la ramène à 17 fr. 58 s a n s l'octroi! 
32 fr. 40 pour cent francs sur l e s v ins et spiri­

tueux. 
LA C O N F I A N C E c o m p t e 2.109 act ionnaires 1 
S'adresser pour r e n s e i g n e m e n t s au s i è g e soc ia l , 

73 , rue Ma C a m p a g n e , à R o u b a i x , 4029 

TRIBUNAUX 
T R I B U N A L C O R R E C T I O N N E L D E L I L L I 

Audience du mercredi, 30 mai 
Présidence de M. GoDAnD, vice-président 

AFFAIRKEI DIVERSES. — Pour vol Ue 4eux pompes en 
zinc, trois mois de prison à Emile Debruycker et à Ca­
mille Dewoerdt. — Adèle Riabon, 47 ans, ménagère, h 
iRoubaix, fraude de café, de sel, de pétrole et d'allu­
mettes, dans là ruelle Léxy, à Roubaix, le 26 mai, ver» 
dix heures trois quarts du soir, trois jours de prison 
avec sursis et 500 francs d'amende. 

T R I B U N A L C I V I L D E L I L L E 
Audience du mercredi, 30 mat 

Présidence de M. GODARD, vioe-président 
1 Tl a été procédé, mercredi dernier, aux adjudications 
suivantes : 

I. — ViLi.e on RotrBAix, rue Oiarles-Quint, 36, à' 
vendre une belle et grande maison bourgeoise à deux 
étages, pour sortir d'indivision, entre l es consorts 
/Rousseau. Mise à prix, 57.000 francs. C'est pour cette, 
somme que M* Lefort est déchiré adjudicataire. 
. iLI. — V1LI.S DI ROUBAIX, rue Pierre-de-Roubaix, 
104 et 105. toute une propriété, comprenant, au numéro 
lOt, une maison à étage, aivec magasin e t atelier, occu­
pée par M. Venhast, cordonnier, au loyer annuel de, 
480 tr. ; le numéro 105, maison à usage de boulangerie, 
ladito maison occupée par lfts vendeurs, les consorts 
Martin. Mise à prix, 7.000 francs, à M' Godron pour 
9.000 francs. 

CONSTIPATION 
H é m o r r o ï d e » , B i l e , E m b a r r a s f a s t r i q m o 

TAMAR INDIEN GRILLON. 
Boaboa »u Chocolat laxatif «t ratralchiKinL ' o 

iC fit* lut—s.- P l U . n . l n w Vehtm el I*.IM r**>. n 

NstsfELLES RELIGIEUSES 
CîROLX. — La Confirmation sera donnée aux pre­

miers communiants de &unt-Martm, de Wasquehal, et 
de fïlers-Bre-ucq, le jour de la Pentecôte, après la grand'-
messe, à l'église (Saint-Martin, 

A quatre heures, Mgr de Lydda confirmera lea en­
fants du Capreau (Wa&quehal) et de la paroisse &aint-
Picrre, en cette dernière église. 

B E A U C H O I X d'Image» pour 1 " C o m m u n i o n . 
En v e n t e à la Librair ie du Journal de Roubaix. 

400 r; 

PRODUITS FELIX POTIN 
Il et 1S, m e Carnot, T O U R C O I N G 

P l a t s du Jour 

rENDUEDI 1" JUIN 1906 

Filet» de w l e a Joinvil le ou Normand» 
Turbot s a u c e hol landaise ou m o u s s e l i n e 

C r o u s t a d e d e n l o o e h i a 
Nouilles à I alsacienne. 

Tous les jours, le menu du lendemain sera donné. 
4020J 

F E U I L L E T O N D U J O U R N A L D E R O U B A I X 

LA P0CHARDE.H 
Par J U L E S MARY. 

DatrxiXMa r a B i i i 

LE FILS DU MÉDECIN 
X I . — (suite) 

— U n e jo ie l à nous ! Hé laa ! 
— V o t r e mère u'cet plus e n pr ison. . . 
— Graciée I 
— Oui . . . On lui a f a i t remise do s a pe ine . . . D e ­

p u i s quelques mois e l l e e s t l i b r e E t s a premièro 
pensée a é t é de TOUS revoir , lorsque TOUS é t iez en­
core à l 'orphel inat de V o u r r a y . . . El le ('7 e s t pre­
s s â t e s . . . Vous Tarrpeles-roue q'un jour , lo jour 
tuème d e r o t r e fu i te , vous v o u s ê te s trouvées e n 
présence d 'une pauvro femme à l'air malheureux 
qui TOUS a. interrogéoa au moment où vous t ea -
t i e a de vous enfu ir ?.. 

— N o u s nous souvenons . 
— Xl l e nous a demandé nos noms. 
— El l e nous » d e m a n d é s i nous connaiss ions los 

• I l e s d e l a Pocbarde . 
— E t comme nous ne pouvions pas lui répondro 

• a n s l o i manifes ter un pou do notre a m e r t u m e e t 
d e nos regrets , e l le nous a paru s'en at tr i s ter . . . 
b e a o c e u p . . . 

— Cet te f e m m e . . . T o n s n'avez p a s dev iné q u i 
• U e é t s i t r . . . 

— M e * D i e u ! »' 
— N o t r s mère ! I 
— V o t r e mère , oui . . . 
Claire, e t jVouiso. s 'étroigoircj i t te, ma ins nerveu-

•Mftf 

— L a pauvre femme. . . 
— P a u v r o m a m a n ! 
— Oommo ollo a d û souffrir, quand el le a s u ! 
— Oui, ollo a Muffort, j ' en suis c er ta in . . . 
— Vous l'avez revue, vous savez où elle e s tP . . . 
— J e n o l'ai pas revue. E l l e e«t par t i e à vo tre 

recherche. Depui s co temps , elle doi t errer dans 
toute la F r a n c e , vous d e m a n d a n t partout . 

E t gravement , soudain , Gauthier a jouta : 
— J a d i s e l le vous écr iva i t , n 'œt -co p a s ? 
— Oui , auss< s o u v e n t qu'on le lui permet ta i t . 
— J e su i s sûr que dans ses let tres el le n'a ja ­

mais cessé de protester de son innocence . . . 
— D a n s chacune de ses le t tres , e l le cr ia i t c e t t e 

iunocenco. 
— El l e d i sa i t vra i . . . 
— Notre mèro sera i t . . . 
— Elle e s t innocente . . . innocente de t o u t e s les 

accusations qui ont pesé sur e l le . 
— Gomment le savez-vous? 
— Croyez-moi et ne me demandez pas mon se­

cret . 
— S i te l le e s t vo tre conv ic t ion , pourquoi n e 

fa i tes -vous pas votre devo ir? 
— P a r c e qu'il me m a n q u e la p r e u v e de l ' inno­

cence . . . . 
E t Gauthier a v a i t tremblé un peu e n d i s a n t ce la . 
— Les juges vous a idera ient peut-être à la trou­

ver. 
— Les juges n'y p e u v e n t r i e n . . . 
— Gauthier , fit Cla ire , peut -ê tre vous laissez-

vous abuser par l ' ami t i é que vous me portez , par 
l 'envie q u e vous avez d e me rendre heureuse . . . 

— Non, non , d i t le j e u n e homme, e t je vous le 
jure , Cla ire , j e vous le jure , Louise , c e t t e inno­
cence éc la tera , un jour prochain, a u x yeux de 
t o u s . . . e t ce jour-là, le vrai coupable sera p u n i . 

— Gauth ier , pourquoi ne pas nous prendre pour 
confidentes ? 
, , — J e n e l e puis p s s t n ' ins is tez p a s l dit - i l d 'une 
ro ix a l térée . 

L e s jeune» fllig» el les-mémef é t a i e n t t rès émues . 

Cet te espernneo qne Gauthier v e n a i t de faire 
n a î t r e dans leur cœur m e t t a i t un rayon de soleil 
d a n s leur. vie . 

Tout é t a i t obscur e t tr i s te auparavant , malgré 
la joie si franche qu'elle» a v a i e n t éprouvée do 6e 
revoir . 

A présent , e l les entrevoya ient le bonheur pos­
sible. 

Leur mère l ibre, graciée I.. . 
Leur mère innocente e t réhabi l i tée . . . 
El les n 'ava ient jamai s fa i t un pareil rêve , les 

pauvres e n f a n t s ! 
Alors, lo cQ&ur de Claire s 'a t tendr i ssa i t . 
E l l e qui avai t été la révoltée, mais qui ava i t à se 

faire pardonner m a i n t e n a n t , ne se rappe la i t plus 
rien do ce qu'elle avai t souffert ; t o u t cela dispa­
ra issa i t d e v a n t l 'abominable ex i s t ence do cel le 
qu'on ava i t condamnée e t qui , sous t a n t d'oppro­
bre, n ' é ta i t pas morte e t avai t pu conserver sa rai­
son. 

E l l e voula i t , comme Louise , embrasser sa mèro. 
E t à Gauthier , suppl iante : 
— Rendez-nouE-la. . . Conduisez-nous auprès 

d'elle. 
— J ' ignore ce qu'el le est d e v e n u e . . . 
— Informez-vous . . . Comprenez-vous son déses­

po i r ! . . . Chaque jour qui s 'écoule a u g m e n t e s a tor­
t u r e . . . 

— J e la retrouverai , j e vous le jure . . . e t vous ne 
vous qu i t t erez p lus . . . 

Gauth ier les q u i t t a . 
E n c e t t e première journée , e l les ava ien t besoin 

d'être seu les . 
'Mais au m o m e n t où il a l la i t part ir , Claire lui 

d i t : 
— J e ne veux p l u s habi ter c e t t e ma i son . . . j e ne 

veux plus r ien non plus de ce qui s 'y t r o u v e . . . J e 
veux , lorsque m » mère rev iendra, qu'el le retrouve 
• e s filles v ivant de leur trava i l . . . A c e pr ix , e l l e 
m e pardonnera s a n s doute . 

Gauth ier loi serra, les mains dans une é tre in te 
d s tendresse . 

— V o t r e mère pardonnera , Claire , j e vous le 
jure . . . 

— J e n'ai pas d'autre ambi t ion . . . e t j e v ivra i , 
jusqu'à la viei l lesse, avec le cher souvenir de votre 
amour . . . 

I l s e rapprocha d'el le , fiévreusement. 
Il ouvr i t les lèvres pour laisser, peut-ê tre , échap­

per un nouvel aveu. 
M a i s il 6e dé tourna , les yeux voi lés . 
E t sourdement , il d i t , en s 'enfuyant : 
— N e désespérez pas de l 'avenir . . . Ayez con­

fiance! ayez conf iance! . . . 
E l l e ne devina po int le sens secret de ces paroles . 
E t a i t - c e une consolat ion vague qu'i l j e t a i t a i n s i ? 
Ou bien ce la répondait - i l , au fond de lu i -même, 

à la pensée d'une réparation qui é t a i t due à ce t t e 
e n f a n t e t que 6eul pouvai t lui donner lo fils de ce­
lui qui a v a i t commis, vis-à-vis de la Pocharde , le 
plus grand des c r i m e s ? 

.Gauthier, le lendemain , fit des démarches pour 
savoir c e que Charlotte Lamarche é t a i t devenue . 

I l écr iv i t à l 'orphelinat de Vouvray . 
I l é c r i v i t à Ber the l in . 
Nul le part on ne lui fit d e réponse sa t i s fa i sante . 
Borthel in lui -même ignorai t c e que Charlotte 

é ta i t devenue et ne l 'avait pas revue depuis sa 
rencontre avec e l l e le jour de l 'enterrement d e 
Georges Lamarche . 

E l l e cherchai t sca enfants . Cela é t a i t cer ta in . 
Mais , de douleur de son abandon, de son déses­

poir d e les avoir ainsi perdues , la pauvre femme 
n'était -e l le pas morte? 

B i e n que ce t te pensée l 'épouvantât , Berthe l in l e 
croya i t , car pas une seule fois Charlotte n e lui 
ava i t donné de ses nouvel les . 

Au reçu de la l e t t re de Gauth ier , J e a n é t a i t ac­
couru à P a r i s . 

Il é ta i t tombé un mat in chez le j eune homme. 
Il voula i t l ' interroger sur Claire, sur Louise . 
Gauth ier lui donna l'adresse de Claire e t B e r t h e ­

l i n y courut s a n s tarder . 
C'é ta i t un peu de (Jharlotte aija la » » • $ garçon J 

a l la i t retrouver dans ses deux filles. P u i s , m a i n t e ­
n a n t qu'el les s 'é ta ient affranchies de la t u t e l l e d e 
l 'orphelinat e t qu'elles s 'é ta icut rendues indépen­
dantes , Berthel in songeait à reprendre auprès; 
d'elles sou rôle de protecteur . 

Avant de qui t ter Gauthier , dont l a tr i s tesse 
l 'avai t frappé, J e a n lui avait d i t : 

— .Rappelez-vous que je n'ai j a m a i s cessé de 
croire à l ' innocence de Char lot te . 

— J o le sa i s , d i t Gauthier . 
E t lui t endant s p o n t a n é m e n t la main i 
— P l u s que jamais , monsieur , i l faut croire c a 

cette, innocence . . . 
Berthe l in remarqua l 'émotion s ingul ière avec la™ 

quel le G a u t h i e r v e n a i t de prononcer ce t t e s imple 
phrase . 

Mais il se garda de lo quest ionner . 
Gauthier lui ava i t appris , on quelques m o â , 

quel le a v a i t é té la v i e d e Claire e t de Louiso d e ­
pui s leur fuito de l 'orphel inat . 

Il ne fit aucune allusion à ces événement s lors­
qu' i l fut d e v a n t Claire. 

Il se eontenta d e leur dire i 
— Lorsque jo revis pour la première fois votre" 

mère après sa sort ie de prison, au moment où e l l e 
recuei l la i t le dernier soupir do votre père , j e lu t 
dis que ma maison lui é ta i t ouver te . . . E l l e ne v o u ­
lut pas accepter tout de 6uite l 'hospital i té f rater* 
nelle que je lui offrais. . . parce qu'el le a v a i t d e u x 
devoirs à rempl ir . . . El le vou la i t vous re trouver , 
t o u t d'abord. . . P u i s , el le vou la i t t o u t met tre et» 
oeuvre pour prouver son innocence . . . L'offre quoi 
j e lui ai fa i te , j e vous la renouvel le à voua, m e s 
enfante . Vous ê te s seules au monde. V e n e z auprès) 
de moi jusqu'à ce que nous sachions ce qu'es t deve ­
nue votro mère . E y croyez bien que Char lo t t e serai 
heureuse de vous retrouver t o u t e s d o u x auprès d i 
celui qui n'a j a m a i s douté d'e l le . . . 

Les j eunes filles t rembla ient d 'émot ion e t d « 
j o i e , 
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